RÉPUBLIQUE FRANÇAISE 


ÉLECTIONS LÉGISLATIVES DU 23 NOVEMBRE 1958 


DÉPARTEMENT DE L'ALLIER 


3° CIRCONSCRIPTION 


Candidat d'Union pour la Défense 
des Libertés 


FRANCAISES, FRANCAIS, 


La consultation électorale à laquelle vous êtes appelés est sans doute la dernière occasion qui 
vous est offerte de décider par un bulletin de vote : 


— Si vous voulez sauvegarder vos libertés et votre patrimoine familial ou si vous consentez à la 
socialisation. 


— Si vous entendez que la France, gouvernée par les mêmes pour que « ça continue », recoive 
ses ordres de Washington ou de Londres, et demain de Moscou, ou si vous entendez que la France soit aux 
Français, indépendante et souveraine maîtresse de son destin et de son patrimoine pour garantir la Paix 
dans le Monde. 


EN 1956, TOUT DEVAIT CHANGER, LES SOCIALISTES ET LEURS COMPLICES VOUS 
L'AVAIENT PROMIS. 


Gouvernant tantôt avec le soutien des communistes et la complicité des radicaux, M.R.P. et de 
certains modérés, tantôt avec le soutien des partis du Système et la complicité des communistes. 


AVEC LEURS PLEINS POUVOIRS, TOUT S'EST AGGRAVE : 
La gabegie de l'Etat et les impôts, la ruine du franc et notre dépendance de l'étranger, l'abandon 


de nos richesses africaines et l'effondrement de notre prestige se sont précipités. 


Ils ont tant fait que la IV* République s'est écroulée sous le poids de ses trahisons. 


LE 13 MAI, UN ESPOIR EST NE. 
TOUT POUVAIT CHANGER. 


La venue du général de Gaulle et son autorité ont fait espérer à l'immense majorité des Français, 
un redressement national. Le général de Gaulle pouvait favoriser la promotion d'hommes nouveaux, chan- 
ger de politique et congédier les politiciens : il pouvait consulter la nation sur ses vœux et doléances, 
avec l'appui du peuple, libérer l'Etat des tutelles financières qui le tiennent asservi. 


Ce fut le sens du référendum : en votant OÙI le peuple Français espérait que ça changerait. 
RIEN N'EST CHANGÉ. 


La V‘ République a réinstallé les mêmes hommes pour précipiter la réalisation de la même poli- 
tique. 


POUR UNE FRANCE NOUVELLE, IL FALLAIT DES HOMMES NOUVEAUX. 
Sous l'autorité du général de Gaulle, les mêmes valets de la finance poursuivent la socialisation 
dt pays, commandée par l'entrée en vigueur du Marché Commun : 
— fonctionnarisation du commerce déjà décrétée, 
— ruine de l’agriculture par la politique de crédit et les importations de choc, 
— concentration industrielle au bénéfice des Trusts, 
— compression du pouvoir d'achat ouvrier et du chômage. 


Après les abandons de la Syrie, du Liban, des Comptoirs de l'Inde, de l‘Indochine, du Maroc et de 
la Tunisie que nous continuons à subventionner, le Système, nouvelle formule, d'un seul élan offre gra- 
tuitement aux peuples d'Afrique de se détacher de la France. 


Après l’armée trahie, les sacrifices inutiles pour des guerres perdues d'avance, nous allons conti- 
nuer de payer pour des territoires que nous aurons vendus, alors que nos campagnes sont privées de crédits 
d'équipement. 

Le déficit extérieur ne peut se chiffrer et la dette intérieure s'élève à 11 Mille Milliards. 


Monsieur PINAY disait que la publication du Rapport des Sages établissant ie bilan de la maison 
France « ne peut être publié : ce serait la Révolution ». 


Le désir d'assurer une restauration nationale ne mous empêche pas de nous préoccuper des 
besoins particuliers à notre région. 


L'exode rural, qui progresse régulièrement depuis cinquante ans, risque de devenir un désastre. 


Nous estimons nécessaire de donner à l'agriculture la place qu'elle mérite dans l'économie nationale 
en la libérant de toutes les tutelles qui risquent de faire demain de tous les agriculteurs des fonctionnaires 
de la terre, au même titre que le facteur ou le CRS. 


Nous voulons également aider les communes sous-développées en favorisant l'implantation 
d'industrie après étude sérieuse et objective des possibilités locales, évitant ainsi les fâcheuses consé- 
quences économiques et sociales d'une concentration excessive. 


Nous exigeons le maintien des travailleurs français sur le sol national avec l'assurance du plein 
emploi, seule garantie d'un pouvoir d'achat leur assurant l'indépendance et la dignité. 


POUR QUE CA CHANGE. 
Pour faire barrage au collectivisme, endiguer la ruine et faire échec aux abandons 


VOUS ELIREZ UN HOMME NOUVEAU. 


La résistance à la socialisation et aux abandons, conduite par Pierre POUJADE depuis 1956, mal- 
gré les invalidations et la trahison de certains élus modérés, a permis de retarder les échéances. 


Aujourd'hui, les Français qui travaillent sont le dos au mur. 


POUR LA DEFENSE DES LIBERTÉS, 


Pour rendre un Etat indépendant à la France, en 58 comme en 56, il n'est qu'un recours : liquider 
les conséquences de la décomposition et de la trahison politicienne par 


L'UNION DES BRAVES GENS 
LES ETATS GENERAUX. 
Françaises, Francais, BALAYEZ LE SYSTÈME ! 
LIBEREZ-VOUS ! 
Votez pour ie Candidat d'Union GAILLARD Maurice 


pour la Défense des Libertés Pharmacien à AINAY-LE-CHATEAU 


Remplacant éventuel : JARDILLER Henri, Eleveur à PUY-MORIN, MURAT 


Vu, le remplacant éventuel. Vu, le candidat. 
Imp. CHANOT, St-Pourcain-sur-Sioule 


